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OBJET : MISBXEN PLACE DES INSTITUTIONS DE TRANSITION

e

& RESUME‘ AUCUNE ISSUE' A LA CRISE ACTUELLE 'NE SEMBLE DEVOIR
"ETRE TROUVEE PROCHAINEMENT. POURTANT LES( FACTEURS.DE BLOCAGE
COMMENCENT A ETRE(CONNUS MAIS LA MEFIANCE EST\-TROP FORTE DE PART ET

‘D”AUTRE. PENDANT CE TEMPS LES ECHEANCES s ' ACCUMULENT COMME AUTANT DE
Y MENACES Pouﬁ?‘LA PAIX CIVILE., &¢ 1 iy
iy ; L K
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v EN DEPIT DEQ EFFORTS DEPLOYES PAR LES UNS ET LES AUTRES, 1A
SITUATION POLTTIQUE RWANDAISE RESTE INCHANGEE, QUINZE JOURS APRES: LA
PRESTATIpN\BE SERMBNT DU PRESIDENT 'DE LA REPUBLIQUE

. LES DI&FERENTES FORCES‘EN PRESENCE SE REJETTENT IA®
. 'RESPONSABILITE DU BLOCAGE ACTUEL ET LES ARGUMENTS ECONOMIQUES ET
" FINANGTERS (URGENCE.D’UN ACCORD AVEC LES INSTITUTIONS DE BRETTON
wobns NOTAMMENT), QUE FONT VALOIR LES REPRESENTANTS OCCIDENTAUX N’ONT
" GUERE DE PRISE DEVANT LE CLIMAT<DE SUSPISCION QUI REGNE ACTUELLEMENT
AU RWANDA\ET L'APRETE DE LA LUTTE POUR LE POUVOIR. .

' AU TRAVERS DE LA, MULTITUDE‘DE CONTACTS QUE LES MISSIONS
X DIPLOMATIQUES ONT&EﬁE CES DERNIERS JOURS AVEC TOUS LES PROTAGONISTES

DE LA SCENE PQDITIQUE LOCALE, IL EST MAINTENANT POSSIBLE DE CERNER;
PLUSIEURS, DES FACTEURS QUI POUSSENT 'LES FORMATIONS POLITIQUES A
L’INTRANSIGEANCE.‘ . g

DU COEE DU MRND, L'AN@TEN PARTI UNIQUE," ON EST PERSUADE QUE LE
FPR ET SES ALLIES N’ATTENDENT QUE LA MISE EN PLACE-DES INSTITUTIONS
PQUR LANCER LA PROCEDURE DE MISE EN ‘ACCUSATION:-DU PRESIDENT,
. POSSIBILITE PREVUE DANS LES ACCORDS D’ARUSHA. L‘ABSENCE DU FPR A LA
CEREMONIE DE'PRESTATION DE SERMENT DU PRESIDENT LE 5 JANVIER
RENFORCE LES RESPONSABLES DU PARTI .DANS LEUR CONVICTION. ILS Y
VOIENT LA UNE CONTESTATION DE LA LEGITIMITE DU GENERAL HABYARIMANA.

UNE FORMULE:LEUR GARANTISSANT LE NON-=RECOURS A LA PROCEDURE DE
MISE EN ACCUSATION, -ENGAGEMENT DES AUTRES PARTIES ?, GARANTIE
INTERNATIONALE A SERAIT SANS DOUTE DE NATURE A APAISER LEURS
CRAINTES ET A LES INCITER A CONSEILLER A LEURS ALLIES DU MOMENT
(PL/MUGENZI ‘ET MDR/NSENGIYAREMYE) DE FAIRE EREUVE DE SOUPLESSE.

. LE MDR EST QUANT A LUI DIVISE EN DEUX FACTIONS. D'UN COTE SON
PRESIDENT FAUSTIN TWAGIRAMUNGU, PREMIER MINISTRE DESIGNE, RASSEMBLE
AUX DIRES DES OBSERVATEURS ENVIRON 20 % DES ADHERENTS. CHAQUE
FACTION A CONVOQUE DE SON COTE UNE REUNION DU BUREAU POLITIQUE MARDI
DERNIER. SUR 40 MEMBRES, 10 ONT REPONDU A LA CONVOCATION DU
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PRESIDENT DU PARTI ET) 29 A CELLE DU comxrh EXECUIIF ‘ G

LE PREMIER MINISTRE DESIGNE - REFUSE, EN L'ETAT ACTUEL! DES
CHOSES, D’INCLURE DANS SON GOUVERNEMENT -DES MINISTRES 165US DE LA
TENDANCE MAJORITAIRE DE SON PARTI. IL SEMBLE QUE FAUSTIN AC
TWAGIRAMUNGU N’ACCEPTERATT D’ INFLECHIR SA POSITION QU’EN OBTENANT!
SATISFACTION SUR au MOINS DEUX POINTS ESSENIIELS POUR LUI

- L'AﬁNULATION Db CONGRES DE! RABUSUNZU TENU EN, JUTLLET 1&93
ET QUI A DECIDE DE.SON EXCLUSION DU PARTI. EN EFFET 'LES AMBITIONS
RPESIDENTIELLES«@b PREMIER MINISTRE DESIGNE SONT, CONNUES . \ ELLES NE

o
o ¢
o . \‘

PQURRAIENT EVENTUELLEMENT . SE CONCRETISER QUE 1L DISPOSE DE L’APPUI ‘M

& D’ UN PARTI BIEN IMPLANTB

\ b\\—

- L’AUTRE POINT EST LA PERSONNE DE LACTUEL PREMIER
e MINISTRE, AGATHE UWILINGIYIMANA DONT M. TWAGIRAMUNGU NE VEUT ET NE

PEUT ACCEPTER L’EVICTION EN, RATSON Du- SOUTIEN POLITIQUE QU’ELLE LUI
APPORTﬂ‘ ke

R o
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EN ECHANGE DE' BES CONCESSIONS LE PREMIER MINISTRE DESIGNE A
ACCEPTERAIT SELON FELIGTEN GATABAZI, MINISTRE DES TRAVAUX PUBLICS: "
(PSD) QUI TENTE ACTUBLLEMENT UNE MEDIATION, D' INCLURE . UN MINISTRE
"'DE POEDS’’ DE L"AUTRE TENDANCE:\-SANS DOUTE BONIFACE NGULINZIRA-.
LES, OBSERVATBURS SONT CEPENDANT SCEPTIQUES SUR. LES CHANCES DE SUCCES

D’UN TEL ACCORD ET ESTIMENT QUE LE PREMIER MINISTRE DESIGNE DEVRAIT '
VAU MOIN?’CONCEDER DEux ?ORTEFEUILLES W

5

'V‘\ ENFIN LE CAS DU PL EST BEAUCOUP PLUS COMPLEXE EN RAISON DES
IMPLICATIQyS EXTERIEURES AU EARTI. LE EPR SOUTIENT EN. EFFET LA
TENDANCBA "TUTSIE’’ PUISQUE" 2LA FRACTﬁRE S"EST FAITE SELON UN CLIVAGE
ETQNJQUE AUTOMATIQUEMENT L‘AUTRE 'TENDANCE (MUGENZI) S’EST \

_RAPPROCHEE DU MRNQ.“UNE SOLUTION EVENTUELLE ;A" LA CRISE DU PL SEMBLE
DEVOIR PASSER PQR UN ARBITRAGE EXTERIEUR . (JUGEMENT, LA JUSTICE EST
D’ AILLEURS SAISIE OU ARBITRAGE RENDU. 'PAR UN GROUPE DE SAGES

ACCEPTES.PﬁR LES DBUX TENDANCESL A 'MOINS QU’UNE SOLUTION DU PROBLEME
MDR NE DEBLOQUE&tA SITUATION AU PL.

quf‘bU’IL EN SOIT «CET ATTENTISME EST® LOURD DE: MENACES
et AU PLAN)QE “La SECURITE : HIER SOIR ENCORE, M. JUSTIN'
;" MUGENZI, PRE&IDENT DU PL A ECHAPPE A DES COUPS DE FEU TIRES SUR LUI.

AU PLAN SOCIAL EN L'ABSENCE D’UN BUDGETPOUR 1994, LE PAYS

VIT'AU RYTHME DES ’’DOUZIEMES RROVISOIRES’’. OR LE GOUVERNEMENT NE SE
'REUNIT PLUS ET AUCUNE DECISION N’A ETE PRISE POUR REGLER LES.
TRAITEMENTS DES FONCTIONNAIRES EN JANVIER. DE PLUS LES ACCORDS
D’ ARUSHA PREVOIENT QU’IL APPARTIENT DEPUIS LE 1ER JANVIER AU
GOUVERNEMENT RWANDAIS DE SOLDER,L‘ENSEMBLE DES MILITAIRES FAR ET
FPR, ENFIN LA PROCHAINE PRIVATISATION D’ELECTROGAZ ENTRAINE DANS
KIGALI DE, NOMBREUSES MANIFESTATIONS DES TRAVAILLEURS -DE CETTE
~ ENTREPRISE DONT 4.000.SUR LES 7.000 EXISTANTS DOIVENT ETRE LICENCIES.
D’AUTRES ENTREPRISES COMME LA CAISSE SOCIALE DU RWANDA SONT AU BORD
'DE LA CESSATION DE PAIEMENT. CES MECONTENTEMENTS ACTUELS ET A VENIR
SONT DEJA MANIPULES PAR CERTAINS PARTIS: POLITIQUES._

o

AU PLAN POLITIQUE : DEPUIS QUELQUES JOURS DES

REINSTALLATIONS ’’SPONTANEES’’ DE REFUGIES PROVENANT D’OUGANDA SONT
' SIGNALEES DANS LA ZONE TENUE PAR LE FPR. TOUT PORTE A CROIRE QUE CE
MOUVEMENT VA ALLER EN S’AMPLIFIANT, LES AUTORITES OUGANDAISES
SERAIENT -EN EFFET SOUCIEUSES DE VOIR CES REFUGIES QUITTER L’OUGANDA
AVANT LES ELECTIONS GENERALES. LA CONSEQUENCE DE CE PHENOMENE SERA DE
PERENNISER L’EXISTENCE DES' 350.000 DEPLACES DE GUERRE QUI ONT FUI LA
ZONE FPR AU MOMENT DES . COMBATS. LES REACTIONS DE CES DEPLACES
LORSQU'ILS REALISERONT QU’ILS SONT DEPOSSEDES DE LEUR TERRE RISQUENT
D/ ETRE VIOLENTES.
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\- & "EST UN SENTIhENT DE GRANDE CON?USION Qul’ SE DEGAGE DE ’
X ﬁ?EXAMEN DE-gg\SITUATION POLITIQUE DU PAYS.: RIEN N’ INDIQUE UNE ISSUE
. ' PROCHAINE A! CRISE. LE FACILITATEUR TANZANIEN, L’AMBASSADEUR
TAMBWE_ﬁEMBLAIT ENVISAGER UNE MISSLON AU RWANDA DE M. NYERERE POUR
TENTEﬁ DE TROUVER UNE 'SOLUTION..DE SON COTE LE REPRESENTANT
:S?ECIAL DU SECRETQIRE GENERAL'DES NATIONS UNIES RAPPORTAIT
" L” AGACEMENT DE M. BOUTROS: BOUTROS- —-GHALI DEVANT L'ENTETEMENT DES
RWANDAIS ALORS QUE LA\MINUAR COUTE 700 000 DOLLARS PAR JOUR A

L’ ORGANIS TION. /aas* .
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